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Bâtir avec sagesse, agir en synergie pour les droits de femmes en République démocratique 

du Congo, une étude menée par dec-organisation en RDC 

1. Introduction 

Il y a de plus en plus consensus selon lequel la suppression des obstacles à l’autonomisation 

économique des femmes est indispensable à une croissance économique soutenue, inclusive et 

durable, à la réduction de la pauvreté, à la sécurité alimentaire et à l’atteinte de l’égalité entre 

les sexes, divers chercheurs et organismes définissent l’autonomisation économique de plusieurs 

manières. En terme simple, l’autonomisation économique combine le concept du renforcement du 

pouvoir et celui de l’avancement économique dans la société Congolaise. 

A l’heure actuelle, les stratégies d’autonomisation économique se concentrent sur les facteurs qui 

aident les femmes à réussir et à avancer sur le marché. Il s’agit entre autres de rehausser les 

compétences, d’accroître l’accès à des ressources productives, d’améliorer les environnements 

favorables et intentionnels et d’aider les femmes à pouvoir prendre des décisions et à y donner 

suite pour tirer parti de la croissance et du développement économique. 

2. Considération générale 

Les stratégies doivent aussi tenir compte du fait que l’autonomisation économique est étroitement 

liée au renforcement du pouvoir social et politique, pour que les initiatives puissent viser l’éventail 

complet des obstacles à l’autonomisation économique des femmes, il est essentiel de prendre en 

compte les facteurs socioculturels sous-jacent qui limitent la capacité des femmes d’interagir avec 

les marchés et d’en profiter, comme l’absence de rémunération, la répartition inéquitable du 

travail ménager et des soins, la mobilité limitée, ainsi que la prévalence de la violence sexuelle 

et basée sur le genre. 

C’est à travers ce processus qu’on peut atteindre les résultats de faire un état de lieu du contexte 

de paix et sécurité en RDC est fait par les participantes à l’activité et ceux-ci projettent des 

actions d’appui aux efforts de recherche de paix et sécurité en RDC, d’atteindre un grand 

nombre des femmes qui arrivent à s’engager et à entreprendre dans des activités pour leur 

autonomisation, mais aussi d’établir un contact entre les jeunes filles et les femmes leaders de la 

RDC invitées aux actions d’autonomisation. 

3. Les talents, la créativité et le dynamisme de la femme Congolaise. 

Aujourd’hui la plus grande partie de la main d’œuvre mondiale et les tiers des propriétaires 

d’entreprises sont des femmes et pas moins des dépenses de la consommation sont engagées ou 

influencées par des femmes. Les économies paient cependant un prix sur le plan de la croissance 

et du développement lorsque la participation des femmes n’est pas égale à celle des hommes, 

par exemple l’organisation des nations unies pour l’alimentation et l’agriculture pourraient 

augmenter leur rendement de 20% à 30% si les femmes avaient le même accès aux ressources 

productives que les hommes, et qui ferait croitre la production agricole totale dans le pays en 

développement dans une proportion allant de 2,5% à 4%, une telle hausse de la production 

alimentaire permettrait de mettre 150 millions de personnes à l’abri de la faim. 
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La Banque mondiale révèle pour sa part que la productivité par travailleur augmenterait dans 

une proportion allant de 25% à 40% si la discrimination à l’égard des travailleuses et des 

gestionnaires de sexe féminin était éliminée. De plus, la multiplication des débouchés 

économiques des femmes et une plus grande égalité entre les sexes sont liées à une plus forte 

croissance du produit intérieur brut, à un revenu par personne plus élevé et à une compétitivité 

accrue. 

L’autonomisation économique est également un puissant moyen pour assurer le respect des droits 

de la femme et réaliser l’égalité entre les sexes. A mesure que leur revenu croit, les gens sont 

plus susceptibles d’envoyer tant leurs fils que leurs filles à l’école et moins susceptible de voir 

leurs filles se marier à un jeune âge. 

Autant la solarisation des femmes ou spécifiquement de la jeune fille pose problème, autant la 

jeune fille scolarisée est confrontée à des défis énormes dans son cursus qu’à la sortie de 

l’université, qui se traduit généralement par une difficulté de son intégration en milieu 

professionnel. Prendre conscience par la jeune fille de la nécessite de son autonomisation se veut 

aujourd’hui une question vitale et c‘est à cela que la présente activité va essayer de répondre.   

4. Forces de la femme dans la construction d’une nation forte 

Il est temps d’encourager les activités qui visent à encourager une prise de conscience de la 

jeune fille pour son autonomisation et à faciliter la mise en place d’un projet concret commun (le 

réseautage) entre les jeunes filles et les femmes leaders au sein de la communauté. 

C’est de cette manière qu’on peut arriver à contribuer au renforcement du leadership féminin 

en RDC et une prise de conscience sur les nécessités du réseautage entre les femmes (inter 

générations) pour offrir aux femmes et aux jeunes filles Congolaises un cadre d’expression et 

de libre échange sur la situation sécuritaire et humanitaire en RDC et ses conséquences sur la 

Femme dans la perspective d’interroger et encourager l’implication des femmes(réunies) dans le 

processus de recherche de la paix au Sud et Nord-Kivu.  

Cette construction de la paix en RDC encourage les femmes à entreprendre pour des fins de 

leur autonomisation, de contribuer à la promotion des droits de la femme et de la jeune fille, 

d’encourager la participation citoyenne de la femme et de la jeune fille enfin interroger la 

conception, les actions et l’accompagnement en général des hommes dans la lutte pour les droits 

des femmes. 

Conclusion 

Il est d’une importance capitale d’organiser des tables rondes comme cadre d’échanges et des 

dialogues interactifs  des femmes au cœur des débats publics, public au cours desquels les 

femmes procèdent par leurs propres analyses à faire un état de lieu de la situation humanitaire, 

sécuritaire, focalisé sur les multiples conséquences que la crise sécuritaire a eu sur la femme 

congolaise, une perspective d’interroger et/ou encourager l’appropriation du processus de 

recherche de la paix dans la province par les femmes comme des acteurs clés du changement. 


